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Sur la Semois namuroise  
 
On nous écrit :  
 
Pour les Ardennais, c’est toujours bon ! disait l’autre jour, un correspondant de « Vers l’Avenir ». Hélas, 
les touristes commencent à le croire ! Le même correspondant parlait du malodorant autobus qui 
conduit de la gare de Graide à Sugny, et qui sert quasi uniquement, disait-il, au transport des 
correspondances. La remarque est très juste… mais « Vers l’Avenir » connait-il les raisons du manque 
total, complet pour ainsi dire de voyageurs ou de touristes ?... Elles sont multiples ! Il y a certes, l’odeur 
et la crasse du « véhicule »… puis, ce qui pèse beaucoup dans la balance, la « sécurité » sur cette 
« vieille machine à moteur » : car, avec elles, on n’est jamais sûr d’arriver au port ! Mais, la grande 
raison, c’est sûrement son stupide itinéraire. Pourquoi, en effet, ne pas reprendre l’ancienne route de 
l’ancienne malle-poste : Graide, Monceau, Petit-Fays, Membre, Sugny ? Pourquoi d’ailleurs ne pas se 
servir de la magnifique route stratégique Graide-Vresse ? 
 
On proposait dernièrement au conseil provincial un tram qui longerait cette route, pourquoi le fameux 
autobus un peu rajeuni, décrassé et « revissé » ne suit-il pas la même route ? Tout le monde y 
gagnerait… Il y aurait plus de voyageurs : les touristes seraient ravis ; et les malheureux facteurs de 
Petit-Fays, les bêtes de somme de la région, chanteraient un fameux « Te Deum ». Ils ne seraient en 
effet plus obligés, en effet, de courir, chaque matin à Oisy, à une heure et demie de distance, à la 
rencontre de l’autobus, pour y prendre la correspondance et les colis-postaux et revenir chargés 
comme des baudets ! 
 
Pauvres facteurs des Ardennes si montagneuses, ils font pitié par ces chaleurs torrides !... Ajoutez à 
cela que l’unique distribution des correspondances dans les communes du réseau de Petit-Fays 
pourrait se faire une ou deux heures plus tôt ! Ce qui ne serait pas à dédaigner, car vous serez tout 
surpris d’apprendre peut-être que cette première et unique distribution se fait vers midi ! Pauvres 
Ardennes, n’est-ce pas ? … si délaissées, si mal loties et cependant si jolies !... 
 


